
 

De Bingen à Sankt Goar . 

 C’est le Rhin héroïque, il a troué des montagnes : les reliefs d’ ardoise du Hunsrück et du 

Taunus, le quartz des hauteurs de l’Eifel et du Westerwald. Et surtout le Rhin romantique ! 

Des millions de touristes sont attirés par les rives : petites villes et villages idylliques se 

succèdent avec leurs églises, châteaux forts, vignobles escarpés, leurs légendes comme le 

rocher mythique de la Loreley !                    

 

Koblenz 

L’histoire de Coblence reflète bien l’histoire de la rive gauche du Rhin. L’emplacement fertile 

et propice aux échanges a été habité depuis le néolithique. La colonisation romaine 

commence vers 20 av. JC, petit camp fortifié appelé « castellum apud confluentes ».Un  

premier pont sur pilotis est construit vers 45, long de 350m avec plus de 600 troncs de chêne 

dont 51 sont conservés. Au N un temple dédié à Mercure et Rosmerta se trouvait à l’actuel 

emplacement d’ une ferme romaine en partie reconstruite.  

Après la chute de l’empire romain au 5è s., les Francs y établissent un siège royal. 

Charlemagne répartit son empire entre ses fils, suivent des négociations entre ses petits-fils 

avec le partage de l’empire signé au traité de Verdun en 842 dans la basilique St. Kastor. 

Depuis 1018 , Coblence est propriété des archevêques de Trèves, un des 7 princes électeurs 

de l’Empire romain germanique.  Pendant la guerre de 30 ans, le prince électeur prend le 

parti de la France, d’ où une 1ère occupation Française, la 2è  ( bombardements sévères ) par 

Louis XIV pendant la guerre de succession du Palatinat.  

De 1680 à 1819 existe un pont flottant, chef d’œuvre technique, appuyé sur 2 grandes 

barques, reliées par câbles et route. 

  La ville devient le quartier général des opposants à la Révolution Française autour des frères 

de Louis XVI , le comte d’ Artois et le comte de Provence. Mais les révolutionnaires occupent 

toute la rive gauche du Rhin en 1794 et l’ incorporation à la République va durer jusqu’en 

1814. Ensuite l’adhésion à la Prusse n’a pas suscité que de l’enthousiasme !  Après la 1è 

guerre mondiale de nouveau sous commandement français de 1923 à 29,  puis de même en 

1946… 

Visite 

Le promontoire qui s’étend entre le Rhin et la Moselle est appelé « Deutsches Eck », coin 

allemand. ! Son nom vient de l’ancienne fortification (subsiste un mur) , le 

Deutschherrenhaus de l’ordre des Chevaliers Teutoniques, installée ici sur les territoires de 

Saint Kastor depuis 1216.  

 

pierrebesse
Zone de texte 
La vallée du Rhin et Coblence



En face : la forteresse Ehrenbreitstein, construite entre 1817 et 1828 sur les ruines d’un 

ancien fort détruit par les Français ( en 1799 ) 

Téléphérique  ( construit en 2011 à l’occasion du salon fédéral d’horticulture aménagé sur 

les 2 rives ) est le plus fréquenté du monde),  890m de long, point culminant à 112m de haut, 

peut accueillir jusqu’à 7600 passagers par heure ! 

La statue équestre spectaculaire (37 m de haut) de l’empereur Guillaume 1er, installée en 

1897, détruite en 1945 et réinstallée en 1993. 

La basilique St Kastor se trouve sur un lieu de culte romain dès le 1iers et une 1ière église du 4è  

L’abside date de l’époque carolingienne : 3 niveaux, au 1ier le motif de lésènes tréflées, 7 

fenêtres encadrées d’arcades, au-dessus la galerie de circulation formée de triplets. Les 2 

tours à l’Ouest datent des 11è et 12è. A l’intérieur, chœur du 12è, voûtes étoilées, fresques 

gothiques. 

Devant l’église une fontaine monumentale en basalte érigée par Doazan, le dernier préfet 

français en 1812 pour célébrer la campagne de Napoléon vers la Russie. Ironie de l’histoire : 

quand les Russes traversent le Rhin le 31.12.1813 le commandant russe, Saint Priest, fit 

ajouter  tout simplement « vu et approuvé » ! 

On prend – Kastorstrasse ,Uferstrasse, Mittelrheinmuseum ( Altes Kaufhaus) , Florinskirche : 

vitraux 1300, sous l’abside restes d’une tour de la ville romaine. 

Alte Burg ( vieux château fort ) : des parties de l’enceinte de   l’époque romaine, 1ier château 

des archevêques de Trèves 

Münzplatz, Liebfrauenkirche ( 12è-13ès.) emplacement du fort romain -1ier bâtiment du 5è s.  

Clochers à bulbes baroques , « cloches des fêtards « à 22h ! 

Rathaus  ( l’hôtel de ville) , l’ancien collège des jésuites , dans la cour Schängelbrunnen avec 

la statue d’un Schängel qui est l’emblème de la ville. L’histoire remonte à la période de 

l’occupation française de 1794 à 1814, quand beaucoup de petits garçons portaient le nom 

de Jean, prononcé « Schang « qui a donné le diminutif « Schängel « et qui signifie aujourd’hui 

toute personne réellement originaire de Coblence ! 

Tout près, à l’ Ouest  de Koblenz, à Bassenheim, a eu lieu  le 8 octobre 1948, la rencontre 

entre Robert Schumann et le ( futur) chancelier Konrad Adenauer : le fondement de la 

réconciliation franco- allemand ! 

 

 

 

 



 

 

 

 




